
Z LODSNRVATENR
JOUìNRAL ClUITIQUE

'e.

Jobserve tt ;jappuio lelion ; je eni.ba s le nuIriraia. et je dis, en riant, à chtaenn la vérité.
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»..Naaus prévenons. nos abonnés et Il
patl6 queo M. JloaaEPR LAtocNEb esit Rcuto-

riNéagl recevoi hes s<,on<,nes diies - cet éta-
blisseseneit et fin donnîeit quiltaice.

* îN.,s 'abiilflés qui nie wrvcvraiier1t pas
- L'Obseràutemr" sont priés de nous aver
r.

On n pesoi t mr ceyiuinal digen4s at
à la campti iiatae.

be>in.h-- ti. q îees jeunes geas

pour distribuei ce jurtiii à Qu bc.

L'IIO1 Mi.- PE CAS.

l Cimginsfal dédiée aux électeurs dc là div-
Sigauna du Sorel.

rA ir <Gtstibelza l'homme à la c.arabi ne.

Victor lJuqga( Les raayonas et les ombres.)

Du Guwremniat le gratial tmine....
Parlons ui peu. [cage.

11 va quiter su ca*i;uiassaire sauvaige
Et soncae.

Si l'on oit croit les cm dit de nudane
De la rumeur,

En. plein c.ieil il placera sa raine
De bateleur

Les.conseiliers en le voYant paraitre

Certaine lq qai vous 'enverra paitre
Et puisï rinautit

*sat tous bais:." llei GoNt / qu'il est aluni:
"& Ce -colse!i'F.r [b0te *

[i lui faudrait une toute .aire tête
"*Pour deumeuare2r !"

Ou titi fera aécoree une c:idte1.
Poir son 1*1mteiil.

.utre honoraNbe nyannt un bonnet l'aie,
uEA écureuil

1E'caladanaat la. fragile toiture,
I [rangmtra.

IPuat enif urchaunt sa rinuvelle tooùnture
ta voima.,-

r.s ata, .Quichotte etflîit I,.ura d'Es-

A GuitvremoL {pg,

Dit cet esprit qui hauni lia cainp agn,
A bin -1;d-n.-

;es Serelotia ort dae ppidu latête
t e iser,

En oiisntUne ausisi groule bête

* L'uuür ciauseiler!

oi l'on.chanate O quelle grosse bmele" M
absonibt :

" Vos .vous tron pez, c'e.t une belle cruche,
".t Mi ~;sanipr ! "

Et nou~s.d<isuns Quelle t.who incrli yable
Suar It'Ciadseil.

qe éteignor qniuil ltit Isu e /aiwor»atbik

9 lignes snivamies ..iî mextraites d'imn
aiaeli du Natiù,zat ê saanedai dernier.

lles trrat>at7enit 1heiint lis idées str
le nutllieutreux ilibl'-renil qiuà e% isO a<:telle-
ment dlats la saIeitlé Smt.. ean-Iiste
Il est Li de remnilraper pat- l'honii.e qui n
écrit ces lignts mliurab .as.t titiulrnio-

cruite nuitir dutiliml graavitet p iet5urs
d'enitre ceux qui se liiiet. t lii droit dle

régenter les citaîy ens q.ui, I v u quatre le

join, nie peuvent ou aie .vatmmi point les
suivre nu bail. Que notre vois % ae perde ou

qu'elle soit éUouitée ir p elii iiit lit plinie
sente, à g!uelquîîes exeptiolas près, abl'nîeinte

depuis su luîtiadation la fruitle dlmcratiue
<lu district le Québec ; nous neia
pas de lire qu'une banile de Iig. *es Iuli -
tiquies spéculent sur qes talits .l'évrivaini.
Aujourd'hui qaue le parti démocratique est
sur le point de triompher, ils croassent
coiime les corbeaux, luis si d1emitin tui

malheur arrivait ils su chaanqa'eraien4 oat n an-

tours. M. litant lait se rappeler assez les
trahisons dlott il a été victime le lai part des
petis roges qui, han!ait toujours le bu-
reau i Naional n'&aèaeiit jamnis sous le
rapport intdlectu lt uia matriel tu grand
jutrntail dlémol-rttiquIP, pour lie pas être

coinval i*t<cu quo lès coups le plus dangereux,
soit portes puar ces thehaumaîe ci ltrbe.

"<Depuis Iongtenps déjà, des citoyens in-
'timts de notre cité, mus par un sentiment
praund dt réconciliationî et- inquiets avec
raison de la situationl des alliEres, nous ont
tmoignié, inil qu'à. les hommes du tous
les piartis et de woutes les croyances, leur
il.sir de viuir fonder tians le Baî-Canda,
à l'instar <l I ancien comité de "la réfirmîe

et lu. -progrès dne aissaiation politique

1qu1ii -n'urait -iur 'bUt de ralbier toutes les
Ii·tation de Poliinion, enl une seile opinion

aiViain.a'Io et conistitutiolelle, sons un il rapeau
u eialue bomame.bieû. tstehtionéalourait

adpter, iiiue sien,- et qu'il pourftaianvre,
,ans trbalsj<on et sans remords, sur le 'terraih

le l lutte.
Ce voea d'union parmi nots, ce .déir

d'aune organisation capable de nous pr6parer
l U' combat dont i'heure va bientôt soulier et

de Mus sauver dune défaite qui ser'aiutnore
rtiin évidement, nos paruit dl'autanat. plus
réalisîîblo que ceuIx qui l'ex priment sura
dies hnunnies paebes, désintére.tsés et quo
leu palimé m1)et à' Pilbri lis anatipaUthies;-et
dles dliiîicesiîles piarins extra'maes. .

%l'apel de, ces hommai.es, croyons-nous,
fctil aiîre enîtenldu et areudh avec fîaavyr,

L.é temaps net uî'l, dl'nilleuIrs, est siniguh&(re-
ienît propice aux tentatives d'unnen pari

notus,-à lia faormntiin data'ut' pairti q<ui,.pl.us
heureux que ses devanciers, n'auruit isas à

gruierrover sur des ittis situpiles de rovgc
et b/eft mur des préjugés misérables qub des

lomîame's iimiuîssits pur 'mtelligence nud-
piravés par l'nimbition et la cupidité ont on-
tretenmus jusqu'à ce jour et ni moyen -des-
quels ils nous ont livrés au ridicule et à la
piné, à la Grnauttion ld'un parti désinitéress6

sants burîtmne héréditaire de cniSte, le croyance,
l'origine et ui nurait directement pour biut
le triomph ail ltla liberté civile et religieuse
dans ce payli, lai probité dans la direction
des aflires, i'lins la distribution du patro
linge, dans l'exécution <les irnavaux publics,
-Pérunonie et lutilité dans les dépenses, le
développement des saines traisaîtins de l'au-
taîrité dans le cSur la nos cumpotriotes.

Ce temps.ci est propice, nous le repaton."
. ... . ... .. . .. .... .. . .. .... .. ... .....

." Sans vouluir apprécier la cul:ictère et
la signilicationi entière e la derère éle-

titan m e Lotmbiiière, nous ne crnignons pas
d'aflirmer que ce comté est essentiellement
hostile nu minIistère, dout un partisan ce
pouvait y ùtre élu.. . a

Et ce n'est pas le seul comté qui soit
hostile ia mimnistère ; ceux de Porneu,rde
Ikvis, ie Montmorency et de Beauce.sent

prouvé qu'ils né croyaient pas d'avantage à
son honnêteté. I ,

il s'en trouve d'autres qui n'attendest.que
luccnasion le manifester la même oppnuOn.

Maintenant nous ne prétendons pas dire
que tous ces comtés veulent tel ou. tels
homme.% ein partirulier ; mais ils ne . veulent
plus ies flommes qui les gouvernent, si - mal
actuellement i ils veulent, Pint gité,dans le
gouverientt." Journal die uE6ea-
, 3: r æg ,** a

Dans notre dernier numéro nonti disions
que la majorité de la section 3aint-jean
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